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Mr. Julien Galiano, Inspecteur «les 
Huîtres de la paroisse Lafourche 
était à Thibodaux par affaires cette 
semaine.

La pétition des habitants de Lock- 
port à l’égard des fonds des écoles 
publiques fut renvoyée à la réunion 
prochaine du juri de police.

Le Capt. P. E. Lorio en reprend 
tous les jours de plus en plus. Bien­
tôt il pourra vaquer sans difficulté à 
ses affaires officielles.

Mr. Jack Ragan, si bien connu à 
Thibodaux, et frère de notre maire 
de ville, était à Thibodaux dimanche. 
Il ne change pas—toujours gai, tou­
jours content.

Mr. Oscar Bourg, parti pour France 
depuis quelques jours, a envoyé

DECES.
ELLIS.—A la Nouvelle Orléans, mardi, le 

U Juillet, 1893, it 12 ni., Richard G. Ellis, 
Agé de 6*> ans.

Les funérailles ont eu lieu à l’E­
glise Episcopalienue St-Jean immédia­
tement après l’arrivée des chars de 
la Nouvelle Orléans jeudi vers une 
heure, en présence d’un grand con­
cours d’amis et connaissances des 
familles Ellis et Guion, et les restes 
mortels du défunt furent déposés 
dans le cimetière avoisinant l'église.

Avant la guerre et un peu après, 
le défunt était habitant sucrier sur 
le bayou Grand Caillou dans la

G rand E n tretien .— N’oubliez pas 
que demain dans le parc de Tetreau 
aura heu le grand entretien donné 
par les “Reds and Blues” et les 
“Merchants” de la Nouvelle-Orléans, 
L’entretien commencera à 3:30 p. m., 
si c’est possible, il y aura aussi des 
courses. Le Strnr. St. John partira 
de la ville à 0 ‘heures cette après- 
midi, avec des excursionistes pour se 
rendre à Thibodaux demain à temps 
pour assister aux différents jeux ; le 
long du Bayou le bâteau s’arrêtera 
pour prendre les personnes qui vou- 
(Iront se vendre à l’entretien dont les 

paroisse Terrebonne, où il possédait recettes iront aux soulagement des 
une grande habitation ; de là il était * inondés par lis crevasses. On a dû 
allé demeurer au Texas. Depuis j faire aussi des arrangements pour une
quatre ou cinq aus il habitait la 
Nouvelle Orléans.

11 laisse seulement son épouse une 
fille du Juge Guion, qu’il avait 
épousée eu secondes noces, pour

résignation comme Inspecteur des ^pl°rer sa naort.
chemins et levées ; la dite resigna­
tion fut unanimement acceptée.

Acquiesçât in pace.
THIBODAUX.-A Thilxxlaux. jeuili

U, .1
ri le «le Claiborne Thibodaux et «le Marie 

le | Bergeron, âgé de 1 ans et “0 jours.
Le service funèbre de ce petit

excursion «le Houma par voie ferré. 
Des chars spéciaux seront attachés 
au train régulier du matin pour trans­
porter le deux clubs ci-dessus men­
tionnés et les jeunes acrobates ac­
compagnés du professeur Sadlier et 
de leurs amis. Tout promet un grand 
succès, si on doit en juger par les 
superbes préparatifs qui ont été 
faits. L’Hon. Ragan, maire de ville 
est chairman du comité en charge de

C’est une loi de l’Etat que 
membre d’un juri de police qui j 
îfianijuera à ses réunions sans une anoe« appelé sitôt vers sou Créateur, ; raffuiie ; et il a pour assistants le 
bonne excuse, est mis à dix piastres ;a eu '*eu lendemain à 9 heures en j meilleur matériel de la ville, 
d’amende. j  l’Eglise Catholique St-Joseph, en

---------- « . . . ----------- I présence d’un grand concours d’amis
Le Dr. Paul Tetreau, établi et jet de connaissances de la famille 

pratiquant la médecine dans la désolée.

BANK OF THIBODAUX
T H IB O Ç ^ V IJ X , L u e .

OFFICIERS :
ELLIS BRAUD, ....P résident, I C. P SHAVER.................Caissier
C. LAGARDE ..Vice-président, P. L. B R A C D ,.. Asoistaut-Caissie1'

DIRECTEURS,
ELLIS BRAUD, THOMAS BEARY, C. La GARDE,
L. A. TROSCLAIR, L. P. CAILLOUET, L. M. LAYMAN, 
ANATOLE BRAUI), ERNEST ROGER, C P. SHAVER 

OZEME NAQUIN, JOHN SEELEY.

FAIT, EN GENERAL, TOUTES LES AFFAIRES DE BANQUE.

Acheté et vend du change au taux le plus bas, soit domes 
tique, soit etranger

Reçoit des dépôts remboursables sur mandats vue.
Emet aussi des certificats de dépôt à terme, portant intérêt. 

Votre patronage est ardemment et respectueusement sollicité
_________________________ O- F* SH  AV ER, Caissier

paroisse Plaquemine depuis quelque > Aux parents éplorés la Sentinelle

Une partie des revenus de cette 
grande et louable fête ira au soulage­
ments de ceux qui ont souffert par 
les crevasses cléophas Adam et 
Bourgeois.

Que chacun s’y porte et aide de 
son mieux à faire de cette entretien

temps, est en visite à Thibodaux  ̂offre des sentiments de condoléance 
depuis dimanche chez ses parents.  ̂et de sympathie les plus sincères.

Le juri de Police de la paroisse j séparation n est pas très longue, j un SUCL.ès complet, et quand l e s  
Lafourche s’est assemblé à Thibodaux I  ̂11 }°U1 se Muniront à leur cher j cursionistes partiront d’ici demain
lundi et mardi derniers, pour vérifier j  auge poui ne jamais plus se i <jans ja so;r£e) pour se rendre au 
et approuver les assessements pour j s^Parel- 
cette année. Le Stmr. Louisiana est revenu de 

Mr. Hubbard Barton, propriétaire Jia Grande Ile vendredi soir le 7 cou­
de l’habitation “Woodlawn,” Bavou , ian*’ et a â^ son atterrage vers les 
Grand Caillou, passait par Thibodaux 19 heures du soil' En conversation 
pour se rendre chez lui lundi dernier ; jaNee t-apitr.ine le lendemain, il 
il était accompagné de son fils ainé. |n° us a d 0 ôtait rendu sur

---------- -----------------  jl'îleavee plus de 40 excursionistes
Les Nigger shooters sont très-j entre autres le vénérable Mr. Henri 

dangereux ; il y a quelques jours le j Hoffmann qui l'a abordé ici à 
jeune J. Blum a failli être sérieuse- j Thibodaux.
ment blessé par une poste envoyé par j Le Stmr. Hélène a pris des excur- 
un de ces petits engins; on devrait sionistes pour la Grande Ile mercredi
en prohiber complètement l’usage.

Mr. William Rutledge, habitant 
sucrier de la paroisse Plaquemine, 
était en visite à Thibodaux dimanche 
chez ses sœurs. Il a très bien réussi 
dans la culture de la canne et est en 
avant dans ses affaires.

Mlle. Anaïse Lasseigne, modiste 
à Thibodaux depuis bien des années 
est allée passer quelque temps à St 
Jacques ; de là elle se rendra à 
Slydel chez sa cousinne Mme. Ulysse 
Landry, pour y passer l’été.

soir ; il a dû partir de Lockport 
mercredi.

Le prochain voyage du Louisiana 
de Donaldsonville à la Grande Isle 
aura lieu le jeudi le 20 courant.

Les cas d’expropriations dans le 
“Laurel Valley and Rousseau Station 
R. R. Co.” n’ont pas encore été es. 
saj’és, et par un writ de certiorari et 
de prohibition pris par la défense, ces 
affaires ont été renvoyées à plus tard.

Plusieurs des Inspecteurs des 
chemins et levées de la paroisse, 
étaient à Thibodaux cette semaine 
pour faire leurs rapports, entre autres 
que nous avons vus J. B. Bourgeois, 
L. A. Belanger et Marcellin Bergeron.

Mr. Livaudais Ledet, un des plus 
vieux habitants du Canal Harang, 
sur la rive droite du bayou, était à 
Thibodaux par affaires lundi. Il 
nous a dit qu’il perdait plus de six

La Branche de l’Association de9 
sucriers de la paroisse Ascension 
s’est réunie mardi dernier et a ap­
proprié $100.00 pour les souffrants 
de la Rivière Neuve, occasionné par 
la Crevasse Rescue, et un moment 
après une souscription s’est faite 
parmi les membres de l’association 
et le montant souscri s’est élevé à 
$500.00. D’autres associations ont 
souscrit et la somme déjà obtenue se 
monte à près de $1000.00.

Les Inspecteurs des chemins et 
levées, dont les districts sont inondés 
par les crevasses du Bayou Lafour­
che, sont autorisés par le Juri de 
Police à sa réunion de mardi 11 cou­
rant, de préparer une liste de ceux 
qui souffrent et qui ont besoin du 
secours, afin de faire appel au gou­
vernement de venir à leur secours. 
Ceux, conséquemment, qui sont dans 
le bsoin, feront bien t de s’adresser à 
M.M. Orville Thibodaux sur l’Eau 
Bleu, Marcellin Bergeron en haut de 
Raceland, et L. A. Belanger, Inspec­
teur en charge de Raceland au Canal 
Harang. Dites franchement votre 
position, et le temps que vous aurez 
besoin du secours.

Le Capt. J. C. Braud, Hercule 
Tetreau et sou fils Arthur, et Eugène 
Bussière, tous de Thibodaux, sont 
partis pour l’Exposition de Chicago 
lundi dernier. MM. Tetreau et Bus­
sière ne resteront que quelque temps 
à Chicago ; de là ils se rendront au 
Canada, où ils passeront un couple 
de mois. Le Capt. Braud pense 
séjourner pendant un mois à Chicago ; 
de là il se rendra à Philadelphie, et 
aux chutes du Niagara.

Mr. Aurélie Thériot, habitant su-
cents barils de maïs, par les crevas-' crier prospère de la paroisse Terre-

bonne sur le Bayou du Large, passait 
une grande partie de la semaine dans

ses en haut et en bas du Crossing.

Furent présents à la réunion du 
prési-juri de police cette semaine le 

dent, Mr. Thos. I). Kent, Louis Lerille, 
Pierre Breaux, Emile Ledet, Elles 
Foret, Emile J. Morvant, David 
Scally et W. H. Tabor ; absents, F. 
Christen, et Charles J. Gaudé.

Nous apprenons avec peine que 
Mme. Lovincy Webre est malade et 
souffrante depuis quelque temps, et a 
été obligée de garder sa chambre. 
Aussitôt qu elle le pourra, elle se 
propose de se rendre l’autre bord des 
acs pour se réhabiliter. Nous 
souhaitons qu’elle pourra bientôt 
partir, et revenir parfaitement rétablie.

uotré paroisse, en visite dans la fa­
mille de Mr. Alexandre Thériot. Nous 
avons eu le plaisir de lui serrer la 
main lundi dernier à Thibodaux. Il 
rapporte que la récolte de cannes 
dans son voisinage est excellente.

D'après une opinion rendue par 
l’Hon. Cunningham, avocat général 
de l'Etat, les terres de prairies ne 
viennent pas sous la loi du “acreage 
tax," et ne sout pas sujettes à une 
taxe de deux sous et demi par acre. 
Ceci est une bonne nouvelle pour les 
habitants jusqu’ici qui ont eu à 
payer le acreage tax sur les terres de 
prairies qu’ils possédaient.

foyer domestique, que chacun de 
nous puisse dire : J ’ai fait mon de­
voir, mon plein devoir.

Des musiciens recevront les excur­
sionistes à l’arrivée du bâteau “St. 
John” demain.

Par une résolution passée par le 
juri de police, le président fut auto­
risé d’offrir une récompense de 
$100.00 à celui qui obtiendra l’arres­
tation et la conviction du parti ou 
des partis quijont coupé la levée pour 
faire la crevasse Bourgeois, et qui ont 
essayé de faire la crevasse dans la 
levée de Mr. Breaux. On dit que le 
coupable ou les coupables seront 
bientôt arrêtés ; qu’ils sont connus. 
Si ceci est vrai qu’ils soient menés 
devant les tribunaux le plus tôt pos­
sible, et qu’ils soient punis sévère­
ment pour tout le mal qu’ils ont fait.

D y s p e p s ie .—Cette maladie terrible, 
à juste titre, a été surnommée “l’o­
gre de la grande Amérique.” Des cas 
innombrables peuvent être constatés 
depuis celui le plus bénin, jusqu’au 
plus sérieux. La dyspepsie n’est 
simplement qu'une difficulté de di­
gestion. Quand les organes digestifs 
sont en ordre, le travail de la diges­
tion s’opère si facilement qu’à peine 
vous pouvez vous en apercevoir. 
Mais quand les organes généraux 
sont en désordre, l’absorption des ali­
ments est suivie d’un malaise qui se 
manifeste pendant toute l’action de 
la digestion, et souvent se prolonge 
jusqu’au moment de prendre le repas 
suivant. Ne serait-ce pas surprenant 
qu’un dyspeptique ne fût pas souf­
freteux ou maladif ? Une dose du 
NovoRodu Dr. Pierre, après chaque 
repas, remédiera à cette maladie. 
Des milliers de dyspeptiques ont été 
guéris par l’emploi de cette médecine. 
Essayez le Novoro et vous ne serez 
pas déçus. Il peut être obtenu 

j seulement des agent locaux ou du 
propriétaire, le Dr. Pierre Fahrney, 
112 S. Hoyne Ave., Chicago, Iii., 
directement. Ce n’est pas une dro­
gue de pharmacie.

Mr. Jules Bragard est parti pour 
la belle France lundi dernier ; il s’est 
rendu de la Nouvelle Orléans à New- 
York, où il a dù prendre un navire 
de la ligne de Cunard ; il est accom­
pagné de son frère Louis et de Mr. 
Oscar Bourg, beau-frère du Cap. 
Eugène Constantin. Mr. Jules se 
lend en France pour rétablir sa 
santé qui n’est pas très-bonne depuis 
quelque temps, et pense séjourner en 
Europe jusqu’au mois d’Oetobre. 
Nous leur souhaitons à tous trois un 
voyage des plus agréables, et un 
heureux retour.

D r. ATHUR BOUDRAUX.— 
Nous avons eu le plaisir d’une visite 
du Dr. Aithur Boudraux, chirurgien 
dentiste. Il nous a annoncé que son 
intention était de se fixer permanem- 
ment à Thibodaux, et qu’en consé­
quence il a ouvert un bureau de Chi­
rurgie Dentaire sur la rue du Main 
au-dessus de la Pharmacie “Meyer 
Drug Store.”

Le Docteur Boudraux, ayant pra­
tiqué pendant plus de dix ans dans 
a capitale du Brézil, où il a reçu son 
diplôme, guarantie à tous ceux qui 
voudront bien l’honorer de leur con­
fiance, une exécution parfaite dans 
toutes les opérations concernant «a 
profession.

HOTEL et RESTAURANT
D E  L A  L O U I S I A N E ,

LO UIS BEZÄ UDUN,
1 0 7 « fc Î O ©

Customhouse treet, Near Royal,
NEW ORLEANS. LA.

Le Bayou Lafourche baisse rapide­
ment, et l’eau est presque arrivée au 
uiveau de la surface de la ’ terre. 
Très peu d’eau coule par les deux 
crevasses sur la rive droite du 
Bayou,
plus. L’eau baisse à vue d’œil entre 
les Bayous Lafourche et Terrebonne, et 
dans quelques jours toute l’eau aura 
disparue.

ONE DOLLAR

EVERY HOUR
is easily earned by any one of either sex in any 
part of the country, who is willing to work indus­
triously at the employment which we furnish.sly at the employait 
The labor is light and pleasant, and you m  no 
risk whatever. We fit you out complete, so that 
you can give the business a trial without expense 
to yourself. For those willing to do a little work, 
this is the grandest offer made. You can work 
all day, or in the evening only. If you are em­
ployed, and have a few spare 'hours at your dis- 
posal, utilize them, and add to your income,— 
our business will not interfere at all. You will 
be amazed on the start at the rapidity and ease 
by which you amass dollar upon dollar, day in and 
day out. Even beginners are successful from the 
first hour. Any one can run the business — none 
fail. You should try nothing else until you see 
for yourself what you can do at the business 
which we offer. No capital risked. Women are 
grand workers; nowadays they make as much 
as men. They should try this business, as it is so 
well adapted to them. Write at once and see for 
yourself. Address ■ .  HALI.ETT A CO.,

Box 880, Portland, Me.

NOUVEAUX ARRANGEMENTS
HOTEL DES ET R A. NIGERS.

encoignure des rues Green e t T h ib o d au

M- Thomas Alberti p révient ses amis 
les voyageurs qu'il vient de iaire de non 
▼eaux arrangements qui lui permettront de 
s’atisfaire tout ceux qui voudront lKunno- 
rer de leur confiance

A Repas à toute heure de la tournée e t en
et bientôt, il n y en passera commande.

Table d’hôte à 10 heures du matin 'pou 
déjeuner e t à 4 heures «1 u noir pf ur direr 

Chamb-ercommocesetbien garnies 
MODERE'*

Voyez dans la partie anglaise de ce 
numéro la carte de M.M. Clay "Kno- 
bloch et Fils, avocats, ferme com­
posée de Clay Knobloch et de son 
fils Earle, reçu la semaine dernière 
avocat avec droit de pratiquer la loi 
dans tout l’Etat. Au père et au fils 
surtout dans sa nouvelle carrière, 
nous leur souhaitons bonne réussite.

La pétition de Mme. F. L. Meads, 
demandant secours du juri de Police, 
a été réferrée à la réunion prochaine 
de ce corps, et Mr. H. W. Tabor fut 
autorisé d’examiner les demandes de 
la pétitionnaire, et d’en faire un rap_ 
port.

Mr. Harry Wilson, le digne agent 
du Houma Branch Road était à 
Thibodaux au commencement de la 

i semaine en visite Johez son frère, 
W. J. Wilson, agent du 
Thibodaux Branch Road. Ses nom­
breux amis ont été contents de le 
rencontrer et de lui serrer la main.

Le Dr. Jos. Pujos de Shriever est 
en ville à l’Hotel Dieu, très-souffrant 
d’une aliénation mentale. L’opinion 
est que ce ne sera rien, et que bientôt 
le docteur pourra revenir et continuer 
a pratique de sa profession.

Mr. Elles Foret a éprouvé beau­
coup de difficulté a boucher les cre­
vasses qui se sont faites dans ses 
deux levées de protection ; il a ce­
pendant réussi, et a pu remettre son 
champ à sec. Ceci est arrivée jeudi 
de la semaine passé, et le samedi 
après tout marchait bien encore.

M. H. Tittle. G. H. Tbttle.

TUTTLE & TUTTLE,
Chirurgiens Dentistes,
O  ONT PREPARES A EXECUTER TOUS 
O  travaux appartenant à leur profession «le 
la manière la plus scientifique et d’après le« 
améliorations les plus modernes, îi des prix 
les plus modérés.

BUREAU.—A l’encoignuie des Hues Thi 
bodaux et Green, en face du Towu Hall.
Juin 18-93, 2 mois.

^ O T E L  » E .b l I U H  I I  » .

5fi to 64 CARONDELET STREET,

NEW ORLEANS. LA.
Centrally Located near the Cotton Exchatge. 

Large anil Airy Rooms.
Take the street cars at the Depot and the 
driver will put you out near the dooi

NOVORO
DU DR. PIERRE

est un des meilleurs remèdes de notre épooue. U 
nettoie le sang, renouvelle la vitalité, enlève du 
corps tout germe de maladie, et met en même temps 
les organes dans de bonnes conditions de fonction­
nement. La médecine se compose de plus de trente

est connu 11 < 
Son emploi a été

ons
de ] 
s pi 
en'

plus de cent ans. ?>on emploi a été très avantage 
dans la généralité des maux qui de nos jours affi 
tent l’humanité et principalement dans ces malad: 
qui proviennent du sang et des désordres de l'esto- 

i que constipation, maux de tête, maladie 
•ns, condition bilieuse, jaunisse, rhuma- 
fdropisie, dvspepsie, indigestion, fièvre 

résvpèUs, boutons à la face, frissons 
ulej plaies purulentes, démangeai- 
res, clous, éruptions cutanées, ex- 
icéreuses, maux et plaies, douleurs 

eux, émaciation, maladies de 
ronchitcs, rougeoie, maux de 

_______ments, etc.
R0V0I0 n'est pas une médecine brevetée, et il 

n'est pas en vente chez les droguistes; mais, mus 
par un sentiment de gratitude envers le docteur et 
désireux de faire participer le genre humain aux 
bénéfices qu'ils en ont reçus, les hommes et les 
femmes qui ont été guéris par ce remède en sont 
devenus les agents et le font aidsi parvenir aux 
malades les plus éloignés.

Il a une grande valeur comme remède de famille, 
particulièrement pour les personnes qui demeurent 
à une grande distance des médecins et des pharma­
ciens. Le remède ne peut pas être obtenu des dro­
guistes, mais seulement des agents locaux. Pour 
plus amples informations et s’il ne se trouve pas. 
d’agent oans votre voisinage, écrivez au Dr. Peter 
Fanmey, 113*114 S. Hoyne Ave., Chicago, 111. •

me se compos de plus de tre:
; différents, tirés principalement 

eu usage depuis 
reux

qui provier 
mac, telles 
des

sen
sons, vers, da 
croissances cance 
dans le svstème osseux, 

faiblesse, br

A VENDRE, un grand magasin, avec cour 
J\. et jardin, situé au Cut Off, eu bas de 
Lockport, sur la rive gauche du Bajou 
Lafourche.

S’addresser au bureau d e là  “ Sentine le


